Pasteurellose septicémique.
Pathologie des – ENV.

Dr. GOUCEM.
Chez le moutons, il y deux forme de pasteurellose : la pasteurellose respiratoire "pneumonie enzootique" et la pasteurellose généralisée "pasteurellose septicémique".    
( ETIOLOGIE : 

Biberstenia trchalasi appartenant à la famille de PASTEURELLACAE. 
· Bacille gram négatif, non sporulé, aéro-anaérobie ou micro-aérophile.   
( EPIDEMIOLOGIE :

· Facteurs favorisant : 
· Changement brutal d’alimentation ( Passage d’un pâturage pauvre à un autre luxuriant. 
· Temps froid et humide.
· Stress. 

( PATHOGENIE :

Multiplication de Biberstenia trchalasi dans les amygdales, libérées dans la circulation sanguine et lymphatique : localisation secondaire dans le poumon, foie, rate où se fera la 2ème multiplication ( libération des endotoxines (mort par choc endotoxiniques en 6 à 8 heures).
( SYMPTOMES : 

Evolution très rapide ( signes cliniques rarement observées. 

Parfois un abattement, une anorexie, un répugnance au déplacement, une dyspnée, un écoulement nasale mousseux et teinté de sang, un liquide mousseux à la bouche, une prostration intense et un décubitus. 
( LESIONS : 

Hémorragies sous cutané et musculaire.
Hémorragies au niveau de la plèvre, bronches, endocarde et péritoine.  
Hémorragies et ulcération de la muqueuse pharyngée, oesophagienne…

Congestion de la trachée et les bronches avec un liquide mousseux hémorragique.

Taches hépatiques grisâtres de nécrose.

Oedèmes des nœuds lymphatique. 
( DIAGNOSTIC :  
· Clinique :

Mort subite chez le mouton âgé de 6 à 9 mois. En automne, après stress (en Algérie toute saison).  
· Expérimental : 

Isolement de grande quantité de Biberstenia trchalasi à partir du foie, poumon, rate…

NB : il s’agit plus d’une maladie systémique que d’une véritable septicémie.   

( TRAITEMENT : 
Pas de traitement (évolution rapide ( mort subite).
( PROPHYLAXIE :
Médicale : 
· Vaccination.
· Lutter contre les entérotoxémie.
Si l’aliment semble en cause : remettre les animaux sur une prairie moins luxuriante, distribuer le foin avant le pâturage (toute animal affamé) et éviter les erreurs alimentaires favorisants l’apparition de la maladie. 


